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Sans pintocher il faudra que je crève,

De vivre à jeun j'entrevois le danger
;

Les mastroquets se sont tous mis en grève
Je voudrais boire et l'on m'offre à manger.
S'il advenait qu'une ùme charitable

Put me fournir le i)rix d'un l>on repas,

Je l'consommerais en bon vvhishoy potable.

Jai vidé son gousset; il ne m'abreuv'ra pas ! (bis)


